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Madame, Monsieur,

Objet :
SCHAERBEEK. Rue de Linthout, 2 / angle place Jamblinne de Meux.


Construction de lucarnes et d’une terrasse dans les versants de toiture avant et arrière.


(régularisation partielle)

En réponse à votre lettre du 21 avril 2010, en référence, et reçue le 27 avril, nous avons l’honneur de porter à votre connaissance que, en sa séance du 5 mai 2010, et concernant l’objet susmentionné, notre Assemblée a émis un avis défavorable.
L’immeuble, qui date d’avant 1932, se situe à l’angle de la rue de Linthout et de la place Jamblinne de Meux. Il est également compris dans la zone de protection des Pavillons français (rue du Noyer, 282).

Jumelé avec le n°17 de la place Jamblinne de Meux, il forme un ensemble architectural homogène particulièrement visible à l’angle de la place, ainsi qu’en intérieur d’îlot depuis l’édifice classé.

L’immeuble comprend un rez-de-chaussée commercial et des logements aux étages dont un duplex aménagé au 3ème étage et dans les combles.

La demande vise la régularisation d’une terrasse aménagée au niveau de la toiture arrière et la construction de deux lucarnes projetées dans le versant avant de la toiture.
Terrasse (régularisation)

La terrasse a été aménagée il y a une douzaine d’années dans le versant arrière de la toiture.

La CRMS constate toutefois que la terrasse est située contre le mitoyen. Bien qu’une végétation ait été installée sur une partie de la terrasse pour en limiter l’accès et réduire l’impact des vues et des désagréments qui découlent de cet aménagement, la Commission estime que les plantations (non documentées dans le dossier) ne constituent pas une mesure suffisante et définitive pour limiter les nuisances sur le voisinage. 
La terrasse a en outre un impact visuel important depuis les Pavillons français.

Par conséquent, la CRMS émet un avis défavorable sur la demande de régularisation de la terrasse arrière.

Lucarnes
La CRMS signale tout d’abord que certaines contradictions apparaissent dans les plans (les cheminés ne sont pas représentées sur les élévations, un des velux du versant Linthout n’est pas représenté sur le plan de la toiture, etc.).

Afin d’agrandir les espaces occupés dans les combles, le projet prévoit la création de deux extensions en toiture sous forme de larges lucarnes, de part et d’autre de la travée d’angle. Leurs parois (avant et latérales) seraient couvertes de « tuiles en ardoises identiques à la toiture existante » (rem : la toiture existante est couverte de tuiles et non d’ardoises), de teinte anthracite. Les châssis seraient en PVC blanc.

Contrairement à ce qui est indiqué sur les plans (cfr. « 25% d’occupation de la lucarne côté Linthout dans la longueur totale de la toiture, et 15% côté Jamblinne de Meux »), la CRMS signale que l’occupation des lucarnes dans la toiture aurait un encombrement nettement supérieur à 25 et 15% si l’on considère chacun des versants et non pas la totalité de la toiture. Un tel encombrement serait semblable à celui d’un étage supplémentaire, ce qui modifierait complètement l’aspect de l’immeuble et de l’ensemble qu’il forme avec le n° 17, place Jamblinne de Meux. 
L’aménagement de tels volumes débordants dans un immeuble étroit et dans une pente aigüe aurait également un impact visuel inacceptable sur l’espace public, ce que la CRMS ne peut encourager. 
Elle demande dès lors de conserver la volumétrie et la typologie de la toiture existante.
Par conséquent, la CRMS émet un avis défavorable sur la construction des lucarnes projetées en toiture en raison de leur manque d’intégration dans l’immeuble existant et de l’impact qu’elles auraient sur l’espace public.

Veuillez agréer, Madame, Monsieur, l'expression de nos sentiments distingués.


A. VAN LOO
G. VANDERHULST
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Président f.f.
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